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Le 11/11/2019 

Première neige à Solaison. Clément et Pascal m’accompagne. L’accès au trou reste abordable, il y a tout de même 15 

à 20cm de neige à l’entrée. Le régime du courant d’air c’est inversé et un petit vent nous aspire vers les profondeurs. 

Nous passons les ressauts, les courts méandres étroits, la salle et la grande galerie, les lascars sont ravis : Bon cela 

glisse un peu sur les talus d’argile mais c’est grand et esthétique. 

La suite de puits est moins appréciée : il y a tout de même trois dessus de puits un peu étroit mais surtout bien 

boueux. Et surprise le courant d’air n’a pas changé de sens, il souffle légèrement. Nous voici au puits de la lucarne, 

Clément descend et nous lui envoyons la ligne électrique par la petite lucarne. Pascal reste au-dessus, je rejoins 

Clément qui perce déjà en bas 26m plus bas. 

« Ça souffle, on ne peut pas tirer ! » Petite discussion….On prépare tout, on remonte et on rediscute ! 

Un ¼ d’heure après au dessus du puits, nous retrouvons Pascal qui a creusé dans le colmatage au bout de la galerie et 

il y a un léger courant d’air soufflant. Réflexion faite, nous tirons et attendons 1h ici protégés que nous sommes par le 

courant d’air ! Le temps imparti a passé, nous abandonnons la désobstruction (il y a beaucoup de travail et nous ne 

voyons pas d’élargissement plus loin…) et avec vigilance pour les gaz, nous allons voir les résultats. C’est bon. Ca 

passe mais cela reste étroit et glaiseux. Clément équipe et descend un beau P26 qui devient peu à peu actif. Après un 

bon nettoyage des pierres, il file jusqu’en bas d’un aussi beau P12 dont le fond est bien rempli par des blocs. Où est la 

suite ? En bas d’un R3, un méandre actif se profile, pas très gros mais pénétrable, malheureusement une étroiture de 

blocs en interdit l’accès. En face du R3, dans la faille une étroiture boueuse impassable bloque aussi le chemin vers le 

dessus du méandre. J’ai essayé, on ne peut pas la pénétrer. Ces deux passages soufflent. Il faudra élargir le prochain 

coup. 

Nous remontons en faisant la topographie. Les dessus de puits glaiseux sont toujours aussi salissants et pénibles à 

passer. Nous mangeons à notre arrivée dans la grande galerie et rentrons tranquillement. Pascal, peu entraîné, peine 

dans la remontée vers l’extérieur mais il est très content de la sortie. La nuit est tombée.  

Nous sommes restés 10h. 

Matériel : 

C16 au fond à -167m 

C10 au fond du puits de la lucarne 

3 amarrages, 8 goujons et un burin + le reste de la petite pioche au dessus de la suite de puits 
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